
Discours pour le 11 novembre 2022

Amis, Citoyens, compagnons, camarades,

Je vous apporte ici le salut fraternel de la Fédération national de la Libre Pensée
et de la Fédération nationale Laïque des Monuments pacifistes.

On  sait  que  la  Première  Guerre  mondiale vit  des  millions  d’hommes  sous
l’uniforme se battre et mourir dans les tranchées sanglantes. Les 40 000 monuments
aux morts de ce pays témoignent de ce flot de sang. La paysannerie paya le prix du
sang, c’est cette catégorie sociale qui  fut  le plus mise à contribution pour que  la
Grande Faucheuse soit rassasiée de la chair de millions de travailleurs de la terre.
Comme il fallait faire tourner les usines de guerre, alors on rapatria du Front plus d’un
million de travailleurs vers l’arrière. Il resta cependant aussi beaucoup d’ouvriers (les
paysans sont aussi  des travailleurs)  à côté de la grande masse des paysans sous
l’uniforme  garance  puis  bleu-horizon.  Dans  la  Guerre  de  1914-1918, sur  les  3,5
millions de paysans mobilisés, 670 000 sont morts et 500 000 furent mutilés au point
qu’ils ne purent jamais retravailler.

Durant la  Première Guerre mondiale, dans toutes les armées impliquées dans le
conflit, des soldats ont péri sous les balles de pelotons d’exécution, accusés le plus
souvent de mutilations volontaires, d’abandon de poste ou de refus d’obéissance en
présence de l’ennemi.  Ces exécutions  ont  été faites  à  la  demande de juridictions
militaires  d’exception  ayant  violé  les  garanties  procédurales  les  plus  élémentaires
auxquelles ils avaient droit, voire d’officiers ayant agi de façon totalement arbitraire
en dehors de tout  cadre légal.  Si  des pays comme le  Royaume-Uni ont reconnu
l’injustice qui a frappé ces hommes, la France n’a jusqu’à présent pris aucune mesure
officielle allant dans ce sens alors même que le nombre des victimes est très élevé.    

Le prix du sang fut élevé partout. En voici quelques exemples pour les Fusillés pour
l’exemple :
- 48 en Allemagne
- 346 pour l’Empire Britannique
- 639 en France
- 754 dans l’Empire Austro-Hongrois
- 729 en Italie
- 14 en Belgique

Nos camarades libres penseurs belges sont en contact avec les autorités de leur pays
pour qu’une déclaration politique soit  adoptée par le  Parlement pour rendre leur
honneur à ses hommes, victimes de guerre et victimes de l’Injustice militaire. C’était
la double peine. Le rétablissement de leurs dignités volées ne se fera pas par une loi,
car, c’est un fait peu connu, une loi  d’amnistie générale a été en votée en juillet
1940,  pour tous les actes d’insoumission et de désobéissance commis pendant  la
Première Guerre mondiale. Amnistie vaut réhabilitation. Mais on peut aller plus loin
et cela nous aiderait dans notre combat de Justice en France

Il fallait un certain courage pour voter cela en juillet 1940, quand la Belgique allait
être sous la botte nazie.



Le débat  entre  les  partisans  de  la  Réhabilitation collective des Fusillés  pour
l’exemple et  les  partisans  du  « au  cas  par  cas »  n’a  plus  lieu  d’être  mené
aujourd’hui. Il est révolu et dépassé et nous tirerait en arrière dans notre action de
Justice si on continuait à en débattre. Dépassé, car si la Cour de cassation cassait
tous les jugements des Conseils de guerre spéciaux et « normaux », si tant est qu’il
puisse  y  avoir  une justice  militaire  normale,  car  c’est  une justice  d’exception  par
essence, il faudrait alors refaire tous les procès et ce, sans instruction pour un quart
des dossiers détruits lors de la Seconde guerre mondiale et sans témoins, vivants
de l’accusation et de la défense.

Un procès sans dossier d’instruction, sans témoins, est une impasse totale et c’est
infaisable  par  nature.  C’est  donc  une argutie  pour  empêcher  la  réhabilitation  des
Fusillés. L’avenir se chargera de répondre quelle est la vraie cause de tout cela.

C’est aussi dépassé et révolu, car comme le disait Friedrich Engels : «  La preuve du
pudding est qu’on le mange ». Et le pudding a été le vote en première lecture à
l’Assemblée  nationale en  janvier  2022  d’une  proposition  de  loi  portant
réhabilitation collective. Cela change tout, car il n’y a plus d’intérêt à agir pour les
tenants du « au cas par cas ».

Désormais, chacun est devant ses responsabilités et sa conscience. Cette proposition
de loi  a  été présentée par 40 députés de différents Groupes parlementaires et le
Groupe  de  la  France  Insoumise en  a  été  le  moteur  inlassable,  et  nous  l’en
remercions chaleureusement.

Chacun est confronté à cette loi votée à l’Assemblé nationale. Ne pas la soutenir,
c’est refuser de refermer ce kyste mémoriel pour que le temps fasse son œuvre, en
effaçant la douleur et pour redonner espoir. L’Injustice a été vaincue et cela éclairera
d’un  soleil  nouveau  l’Humanité  dans  la  lutte  pour  son  émancipation.  En  cas  de
guerre, rien ne sera plus comme avant.

C’est la responsabilité de chacun pour les jeunes et futures génération qui est posée
là, comme un livre ouvert.  Faut-il  écrire une nouvelle et belle page ou y faire des
ratures ? Chacun est devant sa conscience. On  ne juge jamais les intentions, on juge
les actes.  Cela serait  passé à côté de l’Histoire sans jamais y rentrer que de pas
mener cette action de Justice

Comme  le  disait  Goethe : « Continuons  notre  route  par-delà  les  tombeaux »  et
rappelons ce très  beau poème d’Arthur Rimbaud intitulé Les corbeaux :

« Par milliers, sur les champs de France,
Où dorment des morts d'avant-hier,

Tournoyez, n'est-ce pas, l'hiver,
Pour que chaque passant repense !

Sois donc le crieur du devoir,
Ô notre funèbre oiseau noir ! »

Le Monde libertaire,  organe de la  Fédération anarchiste rappelait  récemment
une règle  orthographique simple,  on  doit  dire : « Un général,  des  générés ».  Nous
n’oublierons pas les Généraux fusilleurs qui resteront toujours dans l’opprobre de la
conscience humaine.



Parce  que  nous  pensons,  comme le  disait  Buenaventura Durruti : « Nous  avons
dans le cœur un monde nouveau », les partisans de la  Réhabilitation collective
des Fusillés pour l’exemple œuvrent inlassablement à cette juste cause.

Un monument a été érigé à  Chauny sur la ligne de Front dite « Hindenburg » en
hommage aux 639 Fusillés pour l’exemple. Nous tenons à remercier chaleureusement
le maire de l’époque Marcel Lalonde d’avoir permis cela et nous remercions aussi le
nouveau  maire  Emmanuel  Liévin de  poursuivre  dans  cette  voie  de  Justice.  Un
rassemblement  pacifiste  a  lieu  en  ce  moment  devant  ce  très  beau  monument
symbolique.

La  Libre  Pensée,  l’Association  républicaine  des  Anciens  Combattants,  la
Fédération nationale laïque des Monuments pacifistes, l’Union Pacifiste de
France, la 4ACG des Anciens appelés d’Algérie vont s’adresser prochainement à tous
les Sénateurs et Sénatrices  pour que ils et elles votent  Pour la proposition de loi
quand elle passera au Sénat.

Nous  avons  obtenus  des  Groupes  parlementaires  sénatoriaux  Communiste,
Socialiste, Ecologiste que cette proposition de loi soit inscrite prochainement dans
une niche parlementaire au  Sénat. Nous les en remercions et nous souhaitons que
cela se fasse au plus vite.

Nous demandons à tous les partisans de la Réhabilitation collective de poursuivre
et d‘intensifier leurs démarches auprès des membres du  Sénat pour qu’ils  votent
Pour cette proposition de loi ou, dans tous les cas, qu’ils ne votent pas  Contre. Et
surtout qu’ils n’apportent aucune modification ou amendements à la proposition de loi
telle qu’elle a été votée en première lecture à  l’Assemblée nationale, le moindre
amendement obligerait à revenir devant elle, et rien ne garantit que cette proposition
de loi passerait à nouveau.

Les  organisations  syndicales  Force  ouvrière  et  particulièrement  son  Secrétaire
général Fréderic  Souillot,  la  FSU  et Sud-Education ont  pris  position  pour  la
Réhabilitation collective en publiant la liste des 196 travailleurs Fusillés par les
pelotons d’exécution.

Nous nous sommes aussi  adressés à  la  CGT,  au  SE-UNSA et  à  la  CNT-AIT pour
qu’elles en fassent de même. Nous attendons leurs réponses.

Un  Appel au Monde paysan pour cela a été envoyé aux syndicats et à la presse
agricoles avec la liste des paysans identifiés comme tels dans les listes connues qui
ont été passés par les armes dans une justice inhumaine et d‘exception.

A  l’heure  où  le monde entier et  particulièrement l’Europe  connaît  à  nouveau  le
bruit des canons, le fracas des armes et que le sang coule à flot, l’Union Pacifiste
de France et la Fédération Nationale de la Libre Pensée, fidèles à leurs idéaux
et  aux  intérêts  des  peuples,  ont  décidé d’organiser  des rassemblements pacifistes
autour  du  11  novembre,  afin  de  faire  de  cette  date  un  grand  moment  de
mobilisation contre la guerre et pour la Réhabilitation collective des Fusillés pour
l’exemple de la Première guerre mondiale.



La FNLP et l’UPF apportent leur soutien indéfectible à tous les déserteurs et mutins
de toutes les armées de tous les pays qui refusent de verser le sang des autres. Elles
soutiennent leur droit d’être accueillis et protégés en tant que réfugiés.

Nos deux associations ont aussi publiée la liste des déserteurs, insoumis et mutins qui
ont  été  passés  par  les  armes  pour  désobéissance  et  refus  de  guerre,  lors  de  la
Première guerre mondiale.

A l’heure où les canons tonnent de plus belle en Europe, un continent qui n’a jamais
connu réellement la paix depuis 1945 et où les lobbys militaro-industriels empochent
des milliards de bénéfices en fond publics sur le sang versé par les peuples que l’on
dresse  les  uns contre les  autres,  la  Libre Pensée rappelle  ces  fortes  paroles  du
Groupe Octobre en 1932 :

«  Attention, camarade, attention,
Mourir pour la Patrie, c’est mourir pour Renault

Pour Renault, pour le Pape, pour Chiappe
Pour les marchands de viande,
Pour les marchands de canon,

Ici les enfants jouent avec la tuberculose dans les ruisseaux ».
Alors, oui, encore et toujours :

A bas la guerre !
Maudites soient toutes les guerres !

Paix immédiate en Ukraine et en Russie !

Je vous remercie


